
LeCorps d'Aviation 
Royal Canadien 

. _.1 
les relations extérieures 

Puis, il Y a des règlemenls que doi
vent observer les pilotes qui évo
luent sur le terrain. Il leur incom
be, en effet, de surveiller attentive
ment les signaux du poste-vigie. 
En effet, les avions qui atterrissent 
ont toujours la préséance, il faut 
leur laisser le champ libre. La nuit, 

- les opérations des aéronefs s'effee-
Le cours d'entraînement aérien tuent à l'aide de signaux. lumineux 

que recoiveat les jeunes gens qui 'le ou radiophoniques. 
préparent il l'aviation d'après!e Avant de prendre, son départ, 
plan du Commonwealth britannique tout avion doit avoir reçu l'autod
est le me1l1euT au monde. Il est fon- sation du directeur de piste. L'a- 1 
dé sùr le fameux système Gospor!, crobatie aérienne qui doit se pra
qui a,été dûment éprouvé et mis au tiquer à une altitude minimum de 
point par la Royal Air Force. Cette 3,000 pieds n'est permise qu'aux 
méthode a été adoptée par tout l'Em- élèves accompagnée d'instructeurs 
pire britannique et par nombre ou aux pilotes dûment qualifiés. 
d'autres pays; c'est celle qui forme Toute descente en vrille doit pren
la base de l'enseignement de l'aéro- dre fin dès que l'appareil est parve
nautique aux. Etats-Unis. nu à une altitude de 3,000 pieds. 

L'expérience acquise au CQurs de Seuls les avions les plus légers peu
la première grande guerre n'a pas vent être employés a des plongeons 
peu contribué au développement et de' cette nature. Le vol en ras de 
à la modernisation du système Gos- mottes est interdit. Si un. avion 
port, di:lnt l'origine remoIlle à 1917. descend à moins de 10Q{) pieds 
C'est en effet à l'aérodrome de Gos- d'altitude, le pilote est tenu d'expli
port, en Angleterre, que les instruc- quer les motifs qui l'ont contraint 
Îeurs de la Royal Air Force réussi- à en agir ainsi. 
r,en't, pour la première fois, à parler Tous les pilotes du Corps d'avia
à leurs élèves en cours de vol et à tion royal Canadien reçuivent des 
leur ûonner des instructions verba- renseignements précis sur la déli
les, d'emblée plus efficaces que le mitation des territoires restreints 
langage par signes employé jus- et interdits, des. zones de bomb~r
qu'alors ou que la théorie enseignée, dement 01} de hr. Il le,ur est stnc
en classe, Dans les anilées qui suivi- 1 tement defendu de frequcnter les 
rent, le système fut soigneusement routes aérwnnes que parcourent 
amélioré grâce à l'instruction de les avions commerClIàUX. Lorsqu'l}n 
l'Ecole d'aviation centrale où tous pilote entreprend une r~ndonne~, 
les moniteurs qui se destinent au il est tenu de prendre ma1Ut~s .pre
"professorat" de l'aviation doivent cauti~ns. Non seulement _d~lt-ll se 
passer. C'esUà qn'ils apprennent à renseIgner sur les condl.tlOus at; 
enseigner l'art de voler d'après la mosphériques auxquelles Il au~a .a 
méthode classique adoptée par la fa!r~ face en COU!S de vol malS Il 
Royal Air Force. lm mcombe. aus~l, d,~ ,re!ev!lr ave,c 

Le Cànada a 'aussi son Ecole le plus grand. som} ltme,ralre pr~· 
d'aviation centrale située à Trenton, vu. rou; le c!,s ou l'aVIOn ~e~alt 
dans l'Ontario. On y forme, d'après !orce _ ~ atterr~r dans. une: r~glOn 
la méthode Gosport modernisée des mhabItee, le pIlot~ aOlt a.Ol,r ,a son 
instructeurs de première Corce' qui, bord .une cert~l.ne, quanhte ,de 
par la suite, transmettront leur nourrl~urel et 1 eqmpement. dur· 
science à des milliers d'aspirants- gen~e ll1d.lspe~sable po~r faIre fa
pilotes fréquentant les écoles créées ce a la sltua~lOn: Le depar! et !e 
pour. la mise en oeuvre du· plan bri- li.eu. de des~ma!lO,n sont ,SI?nale~ 
tann.lque. Ce cours scientifique pré- ~unSl que 1 arrlvee de 1 aHon a 
paré et, minutieusement élabo~é en l'autre aérodrome. 
--lIe de la formation de pilotes de Les gros aéronefs sont munis 
grande classe, n'en est pas moins d'appareils de T.S.F. afin de se 
accompagné d'un code rigide de rè- tenir constamment en contact avec 
glements "I,>réventifs" auxquels sont les postes terrestres. Dans le cas 
astreints et les instructeurs et les d'hydravions ou de "navires vo
élèves afin d'assurer leur sécurité et lants", ils sont requis de maintenir 
la préservation de l'avion. une altitude qui permettra d'effec-

. Vu que gans tous les pays l'expé- tuer en tout~ sûreté un allerrissage 
::lencea demontré que, pour la ma- en vol 'Plane. 
Jeure partie, res accidents sont Îm- L'on sait que au Canada corn. me 1 

putable~ au facteur humain, on s'ef. en n'importe ~el pays, l'entraîne
force, des .le début du cours, d'ineul- ment aèrlen comporte un élément i 
q:~er aux mstr.uct.eurs comme aux de risque. Cela est évident. Mais le 
eleve.s, des prmelpes visant à les nombre des "mésaventures" va 
proteger c~lI'!tre les dangers inhé- sans cesse diminuant. Lorsqu'un 
r~nts au ?TIeh~r. De là, toute une sé- accident ou incident se produit, le 
rIe de precau.tlOns que doivent pren- C.A.R.C. ouvre immédiatement une 
~re ceux qUI se destinent il l'avia- enquête afin d'en déterminer la 
h~n d~ faço~ qu'ils puissent par la cause et d'en tirer la leçon qui pré
::l1lte etye guIdes par leur seul ins- viendra à la répétition d'une telle 
mct. catastrophe . 
. Le Corps d'aviation royal Cana- Vu l'état d'urgence qui règne en 

dlen a élaboré un systèmt: qui, da~s Angleterre, l'entr~î!1e,ment. a été né
tou,te la mesure du pOSSIble, a re- cessairement accelere, maIS aucune 
?UIt au minimu.m, les a~cidents des précautions pré<;it.ées. n'a ~t~ 
Imputables au pIlote ou a l'aspi- éliminé. Une telle acceierallon a etc 
rant. Tout d'abord, .seuls les sujets possible grâce à l'ouvertu!'e d'é~o
l~s plu,s aI!tes du pomt de vue phy- les bien avant la date prevue d a
SlqU~ a faIre de l:aviation sont ac- près le plan arrêté et à la réduc-

'. ,cept~s. Le c!lndldat qu'il soit tion de la période d'entraînement. 
mO~Iteur ou SImple aspirant doit Encore convient-il d'ajouter, que 
svplr ~es. examens spéciaux afin cette réduction n'a pas. éLé motivée 
d it,abhr ,son aptitude I;l0ur les en- par le manque d'instructeurs coin
'Vo ees tres r:;tI)!d~s ou a~aute alti- pétents, nl 'par lUI, "bourrage, ~c 
tude. Un medeclll surveille cons- . crâne" insolIte. On y auraIt d aII
ta!llment la santé de l'élève et l'exa- leurs perdu à voulOir bâter 'ainsi 
mlp~ de !l0uveau chaque foÏs qu'il la formation des pilotes, car pour 
a e!e; atte~nt. d'une, maladie ou qu'il préparer un bon pilote - et c'est à 
a ete VIctIme d un accident el1 quoi tendent tous nos efforts il 
cours de vol. On s'efforce de pro- est essentiel d'édifier sur une base 
cure~ au pilote le plus de confort solide chose impossible si l'on 
pos~lble, et" lorsqu'il fait une en- brûle 'les étapes. 
vo~ee, ':ln 1 entoure de toutes les 
precautIons: lunettes munies de 
verres de sûrete, etc. 

L'habileté et les aptitudes du 
cand~dat étant établies, le C.A.R.C. 
appUIe sur la nécessité d'une visite 
périOdique à fond du moteur et de 
la. ?ellule. Chaque jour, des méea
lllCIenS experts examinent minu
tieusement le moteur et la char
pente de l'avion et n'en permet
te~t ~'llsage _ que si tout est en par
fmt etat. Un placard spécial por
tant la mention; "Serviceable" est 
a~o~s apposé .sur l'appareil qui a, 
d allieurs, SubI au prealable une en
volée-épreuve. On fait en outre su
bir périodiquement à tous le& 
avions des nspections au cours 
desquelles chaque pièce du moteur 
et de la charpente est examinée. 
Les parties défectueuses sont alors 
remplacées. Les instruments de 
bord sont de même régulièrement 
"passés au crible" . 

. Bien qu'ils aient été triés sur i 
le vol~t et choisis en raison de leur 1 
~o?TIpetel!ce pour }'~nseignement 
elementaIre ou superIeur, les ins
tructeurs doivent de temps à autre 
se présenter à l'examen médical. 
Le règlement prévoit aussi des pé
riodes de repos obligatoires. 
. Enfin, on a prévu aux accidents 
Imputables aux erreurs de juge- 1 
ment ou au manque de discipline 
en cours de vol. De même que dans 
une ,,"ille l'on doit réglementer et 
régulariser le trafic, de même aussi 
doit-il eXIster des règlements de 
circulation aérienne. Ainsi, un 
ayion doit toujours survoler l'aéro
drome dans le même sens. De plus, 
il 1000 piedS d'altitude "la route" 
est réservée aux appareils sur le 
point d'atterrir ou de s'envoler. 

'Ge ... 


